




malheur les Potter se montraient dans leur rue. Ils savaient 

que les Potter, eux aussi, avaient un petit garçon, mais ils 

ne l'avaient jamais vu. Son existence constituait une raison 

supplémentaire de tenir les Potter à distance: il n'était pas 

question que le petit Dudley se mette à fréquenter un enfant 

comme celui-là. 

Lorsque Monsieur et Madame Dursley s'éveillèrent, au 

matin du mardi où commence cette histoire, il faisait gris et 

triste et rien dans le ciel nuageux ne laissait prévoir que des 

choses étranges et mystérieuses allaient bientôt se produire 

dans tout le pays. Monsieur Dursley fredonnait un air en 

nouant sa cravate la plus sinistre pour aller travailler et 

Madame Dursley racontait d'un ton badin les derniers potins 

du quartier en s'efforçant d'installer sur sa chaise de bébé le 

jeune Dudley qui braillait de toute la force de ses poumons. 

Aucun d'eux ne remarqua le gros hibou au plumage 

mordoré qui voleta devant la fenêtre. 

A huit heures et demie, Monsieur Dursley prit son attaché-

case, déposa un baiser sur la joue de Madame Dursley et 

essaya d'embrasser Dudley, mais sans succès, car celui-ci 

était en proie à une petite crise de colère et s'appliquait à 

jeter contre les murs de la pièce le contenu de son assiette 

de céréales. 

...

Moeisnur et Mmadae Duelsry, qui habiatient au 4, Pevirt 

Devir, aveiant touojurs afrifmé aevc la puls gdnare ftreié 

qu'lis éteiant parmetiafent nouamrx, mcrei puor exu. Jiamas 

quqnociue n'aruait imigané qu'lis puessint se trvuoer 

impluqiés dnas qoui que ce siot d'nartége ou de myseirétux. 

Ils n'eiavant pas de tpmes à prdree aevc des sorttenes. 

Misnoeur Dulsrey diaegirit la Gruninngs, une entrperise qui 

fabuqirait des persueces. C'atéit un hmmoe gnard et maissf, 

qui n'aviat prameuqitent pas de cuo, mias poadéssit en 

recnavhe une moucatshe de bllee tallie. Mmadae Duelsry, 

qnaut à eell, éiatt mcnie et bdnole et diasopsit d'un cou duex 

fios puls lnog que la monneye, ce qui lui éiatt frot ulite puor 

espnnoier ses voisins en readragnt parsed-sus les clrutôes 

des janidrs. Les Dulsrey aveiant un pitet goçran prmonémé 

Delduy et c'atéit à lrues yuex le puls bel enafnt du medno. 

Les Dulsrey aveiant tuot ce qu'lis voueialnt. La sluee csohe 

indariséble qu'lis poseiadésnt, c'atéit un sercet dnot ils 

craiangient puls que tuot qu'on le dévuocre un jruo. Si jiamas 

quqnociue vianet à endnetre pelrar des Poettr, ils éteiant 

conniavcus qu'lis ne s'en remiartteent psa. Mmadae Pettor 

éiatt la suœr de Mmadae Duelsry, mias tetuos duex ne 

s'eiatént puls reuves diupes des aneéns. En ftia, Mmadae 

Dulsrey faasiit cmmoe si elle éiatt fllie unuqie, car sa suœr et 

son bon à rein de mrai éteiant assui élngioés que pobissle 

de tuot ce qui faasiit un Duelsry. Les Dulsrey tremialbent 

d'époavunte à la pésnee de ce que dieiarnt les voisins si par 





Monsieur et Madame Dursley, qui habitaient au 4, Privet 

Drive, avaient toujours affirmé avec la plus grande fierté 

qu'ils étaient parfaitement normaux, merci pour eux. Jamais 

quiconque n'aurait imaginé qu'ils puissent se trouver 

impliqués dans quoi que ce soit d'étrange ou de mystérieux. 

Ils n'avaient pas de temps à perdre avec des sornettes. 

Monsieur Dursley dirigeait la Grunnings, une entreprise qui 

fabriquait des perceuses. C'était un homme grand et massif, 

qui n'avait pratiquement pas de cou, mais possédait en 

revanche une moustache de belle taille. Madame Dursley, 

quant à elle, était mince et blonde et disposait d'un cou deux 

fois plus long que la moyenne, ce qui lui était fort utile pour 

espionner ses voisins en regardant par-dessus les clôtures 

des jardins. Les Dursley avaient un petit garçon prénommé 

Dudley et c'était à leurs yeux le plus bel enfant du monde. 

Les Dursley avaient tout ce qu'ils voulaient. La seule chose 

indésirable qu'ils possédaient, c'était un secret dont ils 

craignaient plus que tout qu'on le découvre un jour. Si jamais 

quiconque venait à entendre parler des Potter, ils étaient 

convaincus qu'ils ne s'en remettraient pas. Madame Potter 

était la sœur de Madame Dursley, mais toutes deux ne 

s'étaient plus revues depuis des années. En fait, Madame 

Dursley faisait comme si elle était fille unique, car sa sœur et 

son bon à rien de mari étaient aussi éloignés que possible 

de tout ce qui faisait un Dursley. Les Dursley tremblaient 

d'épouvante à la pensée de ce que diraient les voisins si par 

maehlur les Pettor se moniartent dnas luer reu. Ils saeiavnt 

que les Poettr, eux aissu, aveiant un pitet gaoçrn, mias ils 

ne l'eiavant jiamas vu. Son exnetsice conutitsait une raiosn 

supplatneméire de tiner les Pettor à dicnatse: il n'atéit pas 

quitseon que le pitet Delduy se mttee à fréneuqter un enafnt 

cmmoe cel-iulà.

Loqsrue Moeisnur et Mmadae Dulsrey s'éerèllievnt, au 

mitan du mdrai où conemmce cttee hiriotse, il faasiit girs et 

ttsire et rein dnas le ceil nuegaux ne laassiit provéir que des 

cesohs étgnares et mysueirétses aleialnt bitneôt se priudore 

dnas tuot le psya. Moeisnur Dulsrey frennodait un air en 

nnauot sa cravate la puls sintsire puor aellr traliavler et 

Mmadae Dulsrey racoatnit d'un ton badin les deeinrrs potnis 

du quitraer en s'eçroffant d'inslatler sur sa csiahe de bbéé le 

jnuee Delduy qui bralliait de ttuoe la fcroe de ses ponomus. 

Acuun d'uex ne reqramua le gors hobiu au plamuge 

moodrré qui votela dnavet la fertêne. 

A hiut herues et deime, Moeisnur Dulsrey pirt son attaché-

case, dsopéa un besiar sur la juoe de Mmadae Dulsrey et 

eyassa d'esarbmser Dueldy, mias snas suèccs, car ce-iulci 

éiatt en piore à une ptitee csire de crèloe et s'auqilppait à 

jeter crtnoe les mrus de la pcèie le coetnnu de son asteiste 

de céelaérs. 

...



Grâce à l'efficacité du cerveau quand on lit, vous pouvez 
comprendre ce que j'écris même si j'ai remplacé toutes les 
voyelles par des « x ». Cela devient plus compliqué quand 
j'enlève toutes les voyelles.

Grâce à l'efficacité du cerveau quand on lit, vxxs pxxvxz 
cxmprxndrx cx qxx j'xcrxs mxmx sx j'xx rxmplxcx txxtxs lxs 
vxyxllxs pxr dxs « x ». Cl dvnt pls cmplq qnd j'nlv tts ls vylls 
sf l « y ».
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